
LA FAMILLE

BECARD DE tGRANDX1ILLE

Onl a accumulé tant de fantaisies, (le contradictions et d'erreurs (le
toutes sortes sur le compte dle Pierre Bécard dle Grandville et de ses six
fils qu'il nous a parui utile die les remettre -Jhacuîî à ieur place. La
grrande faute (le ceux qlui ont eu à p)arler de Pitrre Bécard dle Grand-
ville et de sa famille a été dle ne pas consulter la. correspondance offi-
cielle dles gouverneurs et (les intendants dle la Nouvelle-France avec les
mnistres (le la marine eii Franîce. A 1 aide dles lettres des gouverneuirs

e:t des intendants et (le.; réponses des ministres, il est relativement facile
<le dlémêler la carrière de chacun <les Bécard <le Grandville.

PIERRE BÉ~CARD DE GRANîw'ILLE

On a écrit Bé<1uart, Béqulard et Bécard. Cette dernière orthogra-
plie nous se-mb)le la pluis correcte. C'est du mnoinis la lus en usage <le
110S jours.

Pierre Bécar.l <le Grandlville était originiaire <le Paris, paroisse
Saiint-]-',tstaclie. Il était le fils <le D)enis Bécard et de Jeanne Milleroli.

Il passa dans la NouviNe:le-Franice enI 1665 avec le régiment cIe Ca-
rignan dlans lequel il était enseigne.

En 1 668, le régimîent <le Carignian fut rappelé enî France. Quatre
comlpagnies furent cependanît laissées ici pour la défense du pays. De
plus, les soldats qui votulurenui s'établir dlans la coloie reçurent leur
conglçé. Quanît aux officiers, pour les engager à rester (dans la 'Nouv-el-
le-France, on leur fit de grandces concessionîs (le terrains.

Plus <le quatre cents soldats, et un bon nombre dl'officiers profitè-
renit <le l'avanîtage qu'on leur offrait. Pierre Bécard <le Graîîdville fult
<lu niomblre.


